
DESCRIPTION D'UN ISOPODE NO UVEA U 
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JOEROPSIS BREVICORN I S 

Le Crustacé qui rait l'objet de cette note provient des grotte" 
du Gouliot, dans l'ile de Sark , que j 'ai déj1t eu l'occasion de 
citer comme une station très remarquable par l'ahondance et 
la variété des animaux qui se sont fi xés sur leurs parois. Il vit 
au milieu des Éponges et des Ascidies simples, dont certaines 
espèces sont l'épandues dans les grottes avec une profusion 
réellement étonnante. Je citerai parmi les Éponges que j 'ai 
déjà déterminées les espèces suivan tes: Le;tconia nivea Grant, 
LenGosolenùt con forta BolY., Lenco,qypsia Gossei Bow. , Grantia 
compressa Flem" Sycon ciliatwn Hoeck, et tessellutwn Baw. 
et enfin l'Éponge voisine du Caminus osculosus Grube, que 
j'ai récemmen t décrite dan s la Bibliothèque des Hautes Études. 
Parmi les Ascidies simples je mentionnerai : Ascidielht cristalu 
Risso, et scabra Müll., Cynthia 1'Itsiicct M:üll. , Ascidia ]Jroductu 
Hanck, 1l1olgulu (trenosu Ald. et I-1anck. 

Ces échantillons, conse rvés dans des bocaux pleins d'eaLl 
de mer, laissèrent échapper hientôt une grande quantité de 
Vers et de Crustacés: c'es t ainsi que j 'ai pu recueillir, pour 
ne citer que les Crustacés Edri ophtalmes, les espèces suivantes: 
Aom g1'acilis Sp. Bate, Micl'odentoplls Weustcl'ii Sp. Bate, 
Exongniu stiUipes Nordm., Podocents (alcutus Sp. Bate, Mon­
trlgua monocnloides Sp. Bate, ct nUt1'inrt Sp. Bate, CrtpreUct 
hystrix Kroyer, Leptochelia Edwal'dsii Kroycr , Pamta1!ais 
jOl'cipatus Li Ilj b. , Anceus 1I!ctxillaris· Mon t. , J œra NOl'dnut11lli 
Ratkhe, et enfin un autre Isopode qu'il ne me fut pas possible de 
déterminer, ct don t je recueillis un certain nombre de spéci-
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lIl ens, me promettant de les étudier il mon J'etour en France. 
Comme je n'ai pu le rapprocher d'au cun e espcce connue, j'ai 
tout li eu de supposer qu 'il s'agit bien rée llement d'un type 
nouveau; j'en donnerai donc une description succ in cte, la­
quelle pourra d'aill eurs être très brève et ne se ra qu'une expli­
cation un peu détaill ée de la planche qui accompagne ce LLe 
Note. 

Les caractères que présente cet Isopode doivent le faire 
ranger dan s l'ordre des Asellides, où il occupe un e place très 
voisine du Jœm, dont il s'é loigne cependant par des dilTé­
rences importantes et dont la plus saillante réside évidemment 
dans la forme des antennes. Je reviend,'a i plus loin sur ses 
affinités et je dirai de suite que pour rappel er d'une part ses 
relation s ayec le genre Jœra et d'autre part la brièveté de ses 
an tennes, je propose de l'appeler Jœr0l'sis urevicornis. 

La longueur du corps du Jœropsis ul'evicornis varie entre 
deux millimètres ct deux millimètres et demi; la largeur est 
de trois quarts de millimètre environ. Les sept anneaux tho­
raciques sont très distincts et sont séparés les un s des autres 
sur les côtés par des intervalles assez larges. La tète et l'abdo­
men sont également réunis au premier et au dernier anneau 
thoracique par des portions pins rétrécies (fi g. '1). 

Le corps est légèrement fusiforme; les deuxième et troisième 
anneaux sont les pins larges, puis la largeur décroît réguliè­
rement depuis le troisième anneau jusqu 'à l'abdomen; elle 
décroît à peu près dans la même mesure depui s le deuxième 
anneau jusqu'à la tête, de telle so rte que celle-ci est plus large 
que l'abdomen . 

La face dorsale est peu bombée, presque plane, les anneaux 
étant seulement un peu recourbés sur les bords. Les tégu­
ments sont incolores, sauf au niveau de la tête, qui présente 
une large tache brune qui occupe la plus grande partie de sa 
face dOI·sa le . 

Celte disposition est due il l'existence, dans les téguments 
de ce lte région de la tête, de cellules pigmentaires très déve­
loppées et dont les prolongements ramifiés otTrent, dans leur 

AltTICLE NO L 



DESCRIPTION D'UN ISO PODE r\OUI'EAU. 3 
ensemble, l'apparence qui est représentée sur la Ggure. Ces 
ce llules à pigment ne se rencontrent dans aucun autre ~o int 
des téguments, qui sont partout transparents. 

La tête est large, quadrilatère, termin ée en avant pal' un 
lobe proéminent qui s'ava nce entre les deux paires d'a ntennes. 
Elle porte les yeux, qui sont petits et se trouvent situés il la 
limite cie la tache de pigment que' nous avons vu recouvrir la 
face dorsale de la tête. 

Les an neaux thoraciques ne présentent rien de particulier: 
les bords so nt qu elqu erois irréguliers, mais il s ne portent ja­
mai s de dentelures. 

L'abdomen a la rorme d'un bou clier, qui se l'étrécit et s'ar­
rondit graduellement en arrière; il est légèrem ent bombé et il 
porte SUl' ses bords de nombreu x poils. On remarq ue Il son 
extrémité la dernière paire de fausses paLLes abdominales, 
qui le débordent légèrement en dessous, sous form e de deux 
petites lam elles supportant chacune deux protubérances in é­
ga les, lesquelles sont termin ées par une touffe de longs poils 
(fig. '1 et 7). 

Les antennes inférieures ont une forme particulière (fig . 3) 
et tout à rait caractéristique. Leur pédoncule est composé de 
quatt'e articles, dont le premier est très court.. Le deuxième, 
qui est plus long, est très large, aussi large que long, et l'enflé 
sur son bord externe. C'est en grande partie à l' élargissement 
de cet article que les antennes inférieures doivent leur aspect 
tout spécial. Il porte de petits poils l'aides. Le troisième ar­
Lide es t il peu près triangulaire: il vi ent se loger comme un 
~oin entt'e le deuxième et le quatrième article, et ces trois 
articles sont disposés, les uns pal' rappot·t aux autres, de telle 
sorte que leur ensemble prenne la rorme d'un angle droit. Ce 
troisième article offre quelques poils sur son bord ex terne et de 
plus deux ou trois de ces soies particulières qui portent dans 
leur moitié supérieure une série de poils recourbés, s'en déta­
chan t comme les barbes d'un e plume, et qu'on co nsidère 
comme des soies sensitives . Le quatrième article est ovale, 
allongé; il por te sur son bord antérieur une sé rie de fai sceaux 
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de poil s régulièrement espacés . Le flage llum de ce lte antenn e 
es t très court; il es t composé de sept ou huit ann eaux, qui vont 
en décroi ssant rapidement de grosseur il partir du prelliier. 
Les trois ou quatre premi ers articles présentent sur leur bord 
antérieur chacun un faisceau de poils, et les derni ers articles 
portent également plu sieurs poil s allongés, dont l'ensemble 
lorme un pinceau qui termine l'antenne. 

Les antennes supérieures sont composées de cinq articles et 
n'ont pas de flage llum , à moins que l'on considère le pédon­
cule comme étant form é pal' un seul article et les quatre au­
tres articles comme constituant un flagellum (lîg. 2). Le pre­
mier articl e es t gros el large; il a la form e d'un rectangle 
excavé sur son hord supérieur et supportant, pal' son bord 
intel'll e, une lame mince et transparent e, qui fait corps avec lui 
et qui est garnie de cinq ou six dents très développées. Les 
quatre articles terminaux sont beaucoup plus étroits et plus 
courts que le premier ; ils présentent quelques poils. Le 
deuxième article de l'antenne représentée su,' la fi gure , porte 
auss i deux poils penniformes sensitifs qui peuve nt se trouver 
aussi, en nombre variable, sur les autres articles. Le dernier 
article olh'e plu sieurs longs poils et deux bfttonnets allongés i, 
protoplasma granuleux, qui Ollt au ssi été considérés comme 
des organes de sens. 

Les biltonnets et les poils de différente nature que pOl'tent 
les antennes sont évidemment destin és il percevoir des sensa­
ti ons, mais il parait assez dimcile d'assigner il chacun ses vé­
ritables fonctions. Les bàtonncls qui terminent l'antenne su­
péri eure du Jœl'opsis, ont une structure identique il ce ll e des 
bàtonnets décri ts, en tre au tres, pal' Bello n ci chez le Sphérome. 
Ils offrent une région basilaire cy lindrique , une pOl,tioll mé­
diane très lon gue et l'emplie pal' du pl'Otoplasma granuleux 
au milieu duquel on di stingue qu elques fibrill es, et qui se 
l'étréc it assez brusquement vers son extrémité, où cll e porte 
un pet.it poil termin é pal' une ex trémité arrondie. Ces b"ton­
nets son t con sidérés comme des organes d'olfaction. Quan t aux 
poils de la deuxième espèce, qu'on peut appeler penniformes, 
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ils ont été considérés comme des poils auditifs. On les ren­
contre · en général sur les articles de l'antenne supérieure, 
comme les précédents. J'ai fait remarquer plus haut que chez 
le Jœropsis, on en rencontrait aussi sur le pédoncule de l'an­
tenne inférieure. Quant aux autres poils, qui n'ont pas de forme 
particulière, on les regarde comme des organes de tact. 

Les pattes ne présentent rien de particulier: elles ressem­
blent à celles que portent les Jœm et les genres voisins; leur 
longueur est à peu près égale à la largeur du corps, La figure 
que j'en donne (fig. 8) me dispense de les décrire en détail. 
Le troisiè'!le article affecte toujours une forme un peu diffé­
rente de celle des autres; le demier article porte deux gl'Osses 
griffes et quelques autres plus petites. Elles présentent, outre 
un certain nombre de poils simples, quelques poils penni­
formes analogues à ceux qu'on regarde comme auditifs quand 
on les observe sur les antennes. ' 

Les appendices abdominaux de la sixième paire sont très 
petits et en partie cachés sous l'abdomen, qu'ils ne dépassent 
en dessous que par une faible partie de leur longueur(fig. 7). 
Chacun d'eux est formé d'une petite lamelle offrant sur son 
bord postérieur une échancrure asymétrique, dans laquelle 
s'articulent deux petits articles arrondis, de grosseur diffé­
rente et munis de longs poils sur les bords. La portion exteme 
de la lamelle basilaire, qui n'est pas intéressée par l'échan­
crure, forme un petit lobe terminé par quelques poils courts, 
et présente , ~ur son bord extérieur une série de denticulations , 

Les mandibules (fig. 4) sont fortes et présentent deux par­
ties distinctes: l'une plus amincie dont le bord inteme porte 
une série de soies raides et une deuxième plus épaissie, très 
convexe, surmontant la première et terminée par cinq dents 
très fortes, coniques. Le palpe est à trois articles et l'article 
terminal, légèrement élargi 11. son extrémité, porte une garni-
Lure de poils raides. • 

Les mâchoires de la première paire (fig. 5) sont assez fortes, 
elles sont terminées pal' un rebord épaissi qui supporte une 
sél'ic cl'appendices au nombre d'une douzaine à peu près. Ces 
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append ices, assez larges à la base, s'amincissent "égulièrement 
.iUSqU 'il l' ex trémité, et présentent sur leur bO"d intern e une 
double séri e très régulière de petites dents coniques très 
pointues. 

Les mâchoires de la deuxième paire sont plus allongées et 
plus délicates que ce ll es de la première pai,-e . Chacune d'e ll es 
es t terminée par tro is lames rectangulaires, dont l'interne est 
plus Detite, et les deux autres de même grandeur. Ces trois 
lames portent sur leur bord terminal de lon gues so ies raides 
et pomtues, larges il leu,- base, et offt'ant, sur presq ue toute 
leur longueur, de très fin es denticulations il peine visibles. Ces 
soies sont au nombre de quatre sur les deux lames ex téri eures, 
et de trois seulement sur la lame la plus interne, qui porte en 
outre qu elques poils fin s. Des muscles très développés action­
nent ces trois lames articu lées par leur base avec le corps de 
la mâchoire. 

Les carac tères de nolre J sopode , qui ressortent suffi samment, 
je crois, de ma description et de ma fi gure , ne permettent pas 
de conset'ver des doutes sur la place Ci u'il convient de lui assi­
gner dans la classification. I l doit être rangé parmi les Aselli· 
des, et présente des affinités incontestables avec les individus 
du genre Jœm, dont il se rapproche par la forme du corps et 
par la dispo sition des patles, mais surtout par l'état rudimen­
taire des appendices du sixième anneau abdominal, qui sont 
"éd uits à de petites lamelles, di spositi on qui ne se rencontre 
que chez les espèces des genres Jœm el !œl'idina. Mais il 
s'écarte des !rem pal' des caraclères très importants; outre 
des différences dans la COt'H1e des pattes-mâchoires et des 
appendices abdominaux de la sixième paire, les antennes, et 
surtout les antennes inféri eures, présentent une forme tout à 
fait particuli ère qu i s'éloigne beaucoup de la Corme habituelle 
aux Jœm. 

En effet, chez ces derniers, les antennes inréri eut'es sont 
toujours très longues, grê les, et terminées pal' un nage llum très 
déve loppé, au lieu que dans l'espèce que je déc ri s, cli cs sonl 
très petites, formées cl'articl es courts et ramassés, di spos'-" ck 
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DESCRIPTION D'UN ISOPODE NOUVEAU. 7 
façon 11 leur donner la forme d'un angle droit, et terminés pal' 
un flagellum rudimentaire. 

Ces différences sont, je crois, de quelque importance et de 
l'ordre de celles sur lesquelles on se base généralement pour 
établir un genre. Je pense que la création du genre Jœl'opsis, 
dont le nom indique les affinités avec les .Jœrct, est pleinement 
justifiée par la forme des antennes que j'ai tenu 11 rappeler en 
nommant l'unique espèce qui compose actuellement ce nou­
veau genre d'Isopodes. 

EXPLICATION DE LA PLANCHE 1 

Fig. '1. Jœ/'opsis bJ'evicornis, vu par la face dorsale. Gross. 40. 
Fig. 2. Antenne supél'ieUl'e. Gross. 135. 
Fig. 3. Antenne inférieure. Gross. 135. 
Fig . .1,. Mandibule avec son palpe. Gross. no. 
Fig. 3. Première paire de mâchoires . Gross . 170. 
Fig. 6. Deuxième pail'e de màchoires. Gross. '170. 
Fig. 7. Derniel' appendice abdominal. Gl'OSS. no. 
Fig. 8. Une des pattes thoraciques (3e paire). Gross. 80. 
Fig", H. Abdomen vu par la face infél'ieul'c. Gross. 45. 
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